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DES  ADMINISTRATEURS 

J 

DU  DÉPARTEMENT  DE  LA  SARTHE, 

A LA  CONVENTION  NATIONALE. 


Législateurs, 

Êtes -VOUS  les  Repréfentans  du  Peuple  Français?  Êtes -vous 

les  Républicains  du  vingt  Septembre  ? Oui , nous  venons 

de  les  reconnoître  dans  la- journée  du  dix-fept  Janvier.  Mais, 
pourquoi  donc , après  avoir  donné  aux  Tyrans  conjurés  contre 
nous,  la  leçon  la  plus  terrible,  dans  le  jugement  d’un  Roi 
confpirateur  , épargnez-vous  les  faaieux  qui  vous  environnent  ? 
Attendez-vous  qu’un  Peuple  , qui  n’ambitionne  d’autre  gloire  que 
celle  de  brifer  les  fers  des  Nations,  & de  renverfer  les  Trônes 
des  Defpotes  , devienne  la  proie  de  quelques  Tribuns  audacieux, 
qui  ne  cherchent  à le  flatter , que  pour  le  faire  gémir  fous  leur 
verge  fanguinaire  ? Attendez-vous  que  leurs  complots  liberticides 
nous  aient  plongés  dans  le  chaos  de  l’anarchie  ? Eh  ! ne  craignez- 
vous  pas  qu’après  la  chûte  de  Tarquln  , & la  défaite  ignominieufe 
4es  Porfenna,  U nç  s’élève  encore  des  Décemvirs,  pour  détruire 
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l’ouvrage  immortel  des  Brums?  Tremblez  , Législateurs,  trim« 
blez!  Leshoiîrtnes,  (que  dis -je,  les  hommes?)  les  bêtes  féroces 
du  deux  Septembre  font  au  milieu  de  vous.  Voyez-les,  ces  Tigres, 
avides  de  fang , qui , non  contens  de  profcrire  vos  têtes , avec 
celles  de  deux  cent  foixanle-dix  mille  viâimes , brûlent  d’affoiivir 
leur  rage  infatiable  dans  le  fein  de  leur  mère  : ils  ne  forfcnt  de 
leurs  tannières  que  pour  vous  dévorer , & , avec  vous , la  Répu- 
blique , la  Nation  entière.  Législateurs,  frappez,  il  en  eft  temps; 
écrafez  tous  ces  monftres  ; la  volonté  du  Peuple  vous  en  fait  un 
devoir;  elle  a prononcé  leur  arrêt  de  mort  ; ou  fi,  par  une  mo- 
dération, digne  des  Repréfentans  d’une  Nation  Républicaine,  vous 
balancez  à porter  ce  dernier  conp , vomiffez-les  à jamais  de  votre 
fein,  ces  anarchiftes  affreux,  dont  le  nom  feul  eft  l’opprobre  de 
la  France  & le  fléau  des  Loix  ; vomiffez  Marat  & les  complices 
de  fes  forfaits  ; ils  ne  fortent  de  leur  caverne  que  pour  fe 

repaître  de  fang Quoi  î ils  fiègent  encore  dans  le  Sanduaire 

des  Loix,  à côté  des  Catonsl  & la  France  fouffriroit  plus  long- 
temps que  le  crime  fût  placé  à côté  de  la  vertu  ! Législateurs  , 
la  République  eft  là,  qui  vous  contemple.  Voyez  ces  millions  de 
bras  qui  font  levés  : donnez  le  fignal;  ils  ne  demandent  qu’à 
frapper  ; ou  bien , craignez  l’indignation  de  la  France , fi  vous 
n’arrêtez  les  faélieux;  craignez  les  reproches  de  vos  Concitoyens, 
fi  vous  n’étouffez  tous  ces  complots;  craignez  le  jugement  des 
Peuples  libres,  fi  vous  permettez  à des  monftres  de  noyer  notre 
Liberté  dans  un  fleuve  de  fang;  craignez  celui  de  la  Poftérké  , 
fi  les  Fondateurs  de  la  République -Françaife  la  voyoient  périr 
dans  leurs  mains.  Et  vous,  RÉPUBLICAINS  DE  Paris,,  volez  au- 
devant  de  vos  Frères , qui  viennent  vous  ferrer  dans  leurs  bra^ 
la  Convention  prononce  3^  & nous  vous  offrons  une  nauveîlfe- 


réunion  départementaire , où  nous  ne  voulons  d’autres  hommes 
que  des  Républicains , d’autres  armes  que  nos  cœurs  , d’autre 

autel  que  celui  de  la  Patrie,  & d’autre  Dieu  que  la  Loi 

Encore  une  fois,  parlez.  Législateurs.  Lorfqu’ils  verront  les 
hommes  libres  réunis,  les  Tyrans  pâliront  d’effroi,  & les  Soldats 
de  la  Liberté  ne  poferont  les  armes , qu’après  les  avoir  ou  anéantis, 
ou  forcés  à un  filence  refpeélueux. 

Si^nts  Cornilleau , Préfident  ; Merlin,  De-la-Haye,  Bardet 
l’aîné  , Lorin  , Designy,  Ribault  , Rigault  , Gayet  , Pavy  ; 
Chevreux  , Legoué  - Faverie  , SuARD  , Hamon  , Paré  , 
Verraquin  , Barré  , Raison  , Thibault,  Fabre,  Raguideau  I 
Quentin;  Chicault,  Procureur-Général-Syndic,  & Hamard, 
Secrétaire-Général. 

Cornilleau,  Préfident. 
Hamard  , Secrétaire-généial. 


. AU  MANS.  DE  L'IMPRIMERIE  DE  PIVRON  , 
Imprimeur  du  Département  de  la  Sarthe, 


